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Maturino da Firenze 
Florence 1490 - Rome 1528

L’adoration des bergers
The Adoration of the Sheperds

Avec inscription polidor de caravage sur le montage
Plume et encre noire, craie rouge
With inscription polidor de caravage 
Pen and black ink, red chalk

140 x 172 mm (5 1/2 x 6 3/4 in.)

ProvenanCe 
Patrick Duvaut, Saint-Chinian (L. 3520)

Ce petit dessin, qui porte une ancienne attribution à Polidoro da Caravaggio, rap-
pelle plutôt les quelques feuilles connues de son associé à Rome, Maturino da Firenze, 
publiées par Pierluigi Leone di Castris (Polidoro da Caravaggio, L’opera completa, 
Electa Napoli, 2001, p.159-161). Le dessin à la sanguine qui transparaît derrière 
celui à la plume évoque les personnages peints à fresque par cet artiste sur la façade 
du Palazzo Farnese à Gradoli : des soldats aux corps très musculeux, presque des 
écorchés, tenant des sabres.

This small drawing that bears an old attribution to Polidoro da Caravaggio is more 
reminiscent of certain known sheets of his Roman associate, Maturino da Firenze, 
published by Pierluigi Leone di Castris (Polidoro da Caravaggio, L’opera completa, 
Electa Napoli, 2001, p.159-161). The underdrawing in red chalk that is visible un-
der the pen drawing evokes the figures that the artist painted on the façade of Palazzo 
Farnese in Gradoli: muscular, almost écorché-like soldiers holding sabres.

Ce petit dessin qui porte une ancienne attribution à Polidoro da Caravaggio 
rappelle plutôt les quelques feuilles connues de son associé à Rome Maturino da 
Firenze publiées par Pierluigi Leone di Castris (Polidoro da Caravaggio, L’opera 
completa, Electa Napoli, 2001, p.159-161). Le dessin à la sanguine qui transpa-
raît derrière celui à la plume évoque les personnages peints à fresque par cet artiste 
sur la façade du Palazzo Farnese à Gradoli : des soldats aux corps très musculeux, 
presque des écorchés, tenant des sabres.
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Polidoro da Caravaggio
Caravaggio vers 1500 - Messine 1546

Étude de deux personnages près d’une colonne
Figures Studies by a Column

Plume et encre brune, lavis brun sur papier découpé et collé
Inscription Mano di Pulidoro da Caravaggio et A.G. en bas au centre
Pen and brown ink, brown wash, on laid down paper irregularly cut
Inscribed Mano di Pulidoro da Caravaggio and A.G. lower center
 
137 x 118 mm (5 3/8 x 4 5/8 in.)

La graphie rapide et nerveuse de cette petite feuille se retrouve dans beaucoup d’autres 
de l’artiste et vient corroborer l’inscription qui utilise l’ancienne orthographe Pulidoro, 
également utilisée par Giorgio Vasari dans sa biographie de l’artiste.

The rapid and nervous style of this small sheet can be seen in many other drawings by 
this artist and, therefore, supports the old inscription which, just like Giorgio Vasari in 
his biography of the artist, uses the old Italian spelling Pulidoro.
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BartoloMeo neroni dit il riCCio
Sienne 1500 - 1571

La Vierge et l’Enfant avec les saintes Catherine d’Alexandrie et Agathe
The Virgin and Child with Saints Catherine of Alexandria and Agatha

Plume et encre brune, lavis brun sur un dessin à la pierre noire, rehauts de blanc sur 
papier beige, mis au carreau, inscription illisible au centre
Pen and brown ink and brown wash over an underdrawing in black chalk, heightened 
with white on light brown paper, squared for transfer, illegibly inscribed lower center

313 x 226 mm (12 3/8 x 8 7/8 in.)

Bien que l’œuvre peinte correspondant à ce dessin n’ait pas été retrouvée, on 
reconnaît aisément le style sculptural de Bartolomeo Neroni, peintre, sculpteur et 
architecte siennois, élève de Baldassare Peruzzi et gendre d’Antonio Bazzi dit le 
Sodoma. On peut comparer ce beau dessin à une feuille conservée au musée du 
Louvre (RF 556) préparatoire, quant à elle, à un tableau d’autel conservé dans l’église 
paroissiale de Massarosa, La Vierge et l’Enfant avec saint Jacques et saint André. Un 
retable conservé à l’oratoire de la Miséricorde à San Quirico d’Orcia présente une 
composition similaire à celle de notre dessin, cintrée, la Vierge et l’Enfant trônant en 
hauteur dans une position très semblable, mais entourés de saints différents.

Although a painting corresponding to this 
preparatory drawing has not yet been found, 
it is easy to recognize the sculptural graphic 
style of Bartolomeo Neroni, a Sienese painter, 
sculptor and architect, the pupil of Baldassare 
Peruzzi and son-in-law of Antonio Bazzi called il 
Sodoma. This beautiful sheet can be compared 
to a drawing in the Louvre (RF 556) which is 
related to an altar in the church of Massarosa 
representing the Virgin and Child with Saints 
James and Andrea. An altar in the Misericordia 
oratory in San Quirico d’Orcia presents an 
arched composition comparable to the one in 
our drawing with the Virgin and Child sitting at 
height on a throne in a very similar pose, albeit 
surrounded by different saints.
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à l’enfant avec saint Jacques et saint André, 
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Attribué à giusePPe arCiMBoldo
Milan vers 1527 - 1593

Cible de joute en forme de paysanne tenant un bouclier
A Jousting Target in the Form of a Peasant Woman Holding a Shield

Plume et encre grise, lavis gris sur traces de pierre noire
Pen and grey ink and grey wash, over traces of an underdrawing in black chalk

104 x 64 mm (4 1/8 x 2 1/2 in.)

Plus célèbre pour ses peintures anthropomorphiques, Arcimboldo conçut aussi des 
costumes et des accessoires de fêtes pour les festivités des cours des empereurs Ferdi-
nand I, Maximilien II et Rodolf II au service desquels il travailla de 1562 à 1587. Le 
musée des Offices de Florence conserve 148 dessins dédicacés à Rodolf II : projets 
de costumes, de chars ou de traîneaux, ils possèdent ce ton léger et joyeux si typique 
de l’artiste que l’on observe également dans notre dessin. Une Étude pour un porteur 
de torche, comme la nôtre au lavis gris et de petites dimensions, a été vendue chez 
Sotheby’s (Londres, le 2 juillet 1997) et se rapporte probablement au même projet.

Best known for his anthropomorphic paintings, Arcimboldo also designed costumes 
and paraphernalia for festivities at the court of Emperors Ferdinand I, Maximilien II 
and Rodolf II of Vienna whom he worked for from 1562 to 1587. 148 drawings in 
the Uffizi are dedicated to Rodolf II: they are all designs for costumes, chariots and 
ceremonial sleighs, executed with this light and joyful tone, very characteristic of the 
artist, which can also be observed in our drawing. A Study for a torch-bearer, similarly 
executed with grey wash, of small dimensions, was sold at Sotheby’s (London, 2 July 
1997, lot 84) and probably relates to the same project.
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Maarten de vos 
Anvers 1532 - 1603

La Cène
The Last Supper

Plume et encre brune, lavis brun, traits d’encadrement à la plume, incisé
Pen and brown ink, brown wash, framing lines with pen and ink, incised 

120 x 146 mm  (4 3/4  x 5 3/4  in.)

Typique de l’artiste dont le Louvre conserve de nombreuses feuilles, ce dessin incisé 
est vraisemblablement préparatoire à une gravure de petite taille, peut-être destinée à 
un livre de prières. Maarten de Vos a traité ce sujet plusieurs fois et certaines gravures 
sont assez proches de la composition de notre dessin (voir Hollstein, XLV, Maarten de 
Vos, n° 308/II, 461/I, 632, 633) qui rappelle également un tableau du même sujet 
datant des années 1580 et conservé au Musée de l’art occidental de Tokyo.

This drawing is characteristic of the artist, whose various sheets are held in the Louvre’s 
collection. It is incised and appears to be preparatory for a small etching, perhaps for 
a prayer book. Maarten de Vos treated this subject several times and certain etchings 
are quite similar to the composition of our sheet (see Hollstein, XLV, Maarten de Vos, 
n° 308/II, 461/I, 632, 633). It is also reminiscent of a painting on the same subject, 
dated around 1580, in the collection of the Tokyo Museum of Western Art.
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Maarten de Vos, La Cène, 
Musée de l’art occidental de Tokyo.
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niCColò Martinelli, dit il troMetta
Pesaro vers 1540 - Rome 1611

La Naissance de la Vierge (recto), Étude de femme 
s’occupant d’un enfant avec des études de personnages (verso)
The Birth of the Virgin (recto); 
A Study of a Woman nursing a Child and other Figures Sketches (verso)

Plume et encre brune, lavis brun sur traces de pierre noire (recto), sanguine (verso)
Une inscription illisible avec la date 1580 en haut, inscrit Raffaello en bas à gauche, 
inscrit Zuccheri sur l’ancien montage
Pen and brown ink and brown wash, over an underdrawing in black chalk (recto), 
red chalk (verso)
An illegible inscription with the date 1580 at the upper centre, inscribed Raffaello 
lower left, inscribed Zuccheri on the old mount

246 x 190 mm (9 5/8 x 7 1/2 in.)

On peut identifier sans difficulté la graphie bien caractéristique de cet artiste originaire 
de Pesaro et très influencé par son maître Taddeo Zuccaro. Ce groupe de personnages 
est probablement une première idée pour les personnages du premier plan de La 
Naissance de la Vierge peinte à fresque par l’artiste dans le chœur de Santa Maria 
Aracoeli entre 1566 et 1568. D’autres études pour ce groupe sont répertoriées 
par John Gere (« Drawings by Niccolo Martinelli, il Trometta », Master Drawings, 
1963, I, n° 4, p. 3-18, pl. 1-15b) ou sont passées en vente publique (Christie’s, 
29/01/2015, lot 6).

The characteristic style of this artist from Pesaro, profoundly affected by his master 
Taddeo Zuccaro, can be recognized without any difficulty. This group of figures may 
be an initial sketch for the foreground of The Birth of the Virgin painted in fresco in 
the choir of Santa Maria Aracoeli in Rome between 1566 and 1568. A number 
of studies for this fresco have been identified by John Gere (“Drawings by Niccolo 
Martinelli, il Trometta”, Master Drawings, 1963, I, n° 4, p. 3-18, pl. 1-15b), while 
others have appeared at auctions (Christie’s, 29/01/2015, lot 6).
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JaCoPo di antonio negretti, dit PalMa il giovane
Venise 1544 - 1628

Le Repas chez Simon le pharisien
Jesus at the home of Simon the Pharisee

Pierre noire, plume et encre brune, lavis de brun et rehauts de blanc sur papier gris
Blanck chalk, pen and brown ink, brown wash, heightened with white on grey paper

249 x 209 mm (9 1/4 x 8 6/8 in.)

Bien que l’artiste ne semble pas avoir traité ce sujet en peinture, il l’a étudié dans 
au moins trois autres dessins (conservés au Fitzwilliam Museum de Cambridge, aux 
Offices de Florence et au Metropolitan Museum of Art de New York). Sa graphie est 
reconnaissable sans la moindre hésitation. La composition, basée sur plusieurs lignes 
obliques, se rapproche aussi d’une Cène réalisée pour l’église de Rovato vers 1600-
1610.

Although the artist may have not painted this subject, he explored it in at least three 
other drawings (in the Fitzwilliam Museum, Cambridge, the Uffizi, Florence, and the 
Metropolitan Museum of Art, New York). His draughtsmanship is instantly recognisa-
ble in this drawing. The composition, which is based on several diagonal lines, can 
also be compared to the one in the Last Supper painted for the church of Rovato, circa 
1600-1610.
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Atelier de JaCoPo di antonio negretti, dit PalMa il giovane
Venise 1544 - 1628

La Ville de Venise couronnée par la Victoire
The City of Venice crowned by Victory

Sanguine, plume et encre brune, lavis gris
Inscrit Jac.° Tintoretto. 1593.  en bas à gauche
Red chalk, pen and brown ink, grey wash
Inscribed Jac.° Tintoretto. 1593.  lower left

420 x 271 mm (16 1/2 x 10 5/8 in.)

Par son sujet et sa composition, ce dessin est étroitement lié au plafond peint entre 
1578 et 1584 par Palma Il Giovane dans le Palais Ducal de Venise. Les différences 
importantes entre ses propositions et, d’une part celles des autres dessins prépara-
toires connus (Londres, collection C.R. Rudolf ; Milan, collection Rasini), d’autre part 
les solutions retenues dans le plafond, écartent l’éventualité qu’il s’agisse d’une copie. 
Au contraire, ces différences le placent chronologiquement après la feuille de la col-
lection Rasini et avant le plafond peint. Cependant, bien que proche de la manière 
de Palma, le style graphique est ici plus anguleux et moins pictural que le sien. Peut-
il s’agir d’une proposition faite par l’un de ses collaborateurs pendant la phase de 
conception de la fresque ? Ou d’un dessin de présentation, au tracé volontairement 
plus appuyé que d’habitude ?

By its subject and composition, this drawing strongly relates to the ceiling painted in 
1578-1584 by Palma Il Giovane in the Doge’s Palace in Venice. The propositions of 
this sheet present numerous major differences, on the one hand, with those of other 
identified preparatory drawings (in the collection of Mr. C. R. Rudolf, London and the 
Rasini collection, Milan) and, on the other hand, with the solutions actually adopted 
for the ceiling, therefore it cannot be a simple copy. On the contrary, these differences 
place it chronologically between the sheet in the Rasini collection and the final painted 
ceiling. However, the graphic style, although close to Palma’s manner, is more angular 
and less painterly than his.
This drawing is possibly the result of a proposition made by one of his collaborators 
in the creative process of the fresco, or else it may be a presentation piece, therefore 
deliberately firmer than usual?
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antonio viviani, dit il sordo
Urbino 1560 - 1620

Étude pour un projet de plaque funéraire 
Study for a Design of a Tomb Plaque

Plume et encre brune, lavis brun
Pen and brown ink, brown wash

206 x 192 mm (8 1/8 x 7 1/2 in.)

L’attribution de ce dessin n’est pas facile tant il est typique du maniérisme italien dont 
il rappelle de nombreux artistes. Il est tout de même possible d’effectuer un rapproche-
ment stylistique convainquant avec d’autres dessins au lavis d’Antonio Viviani, élève 
de Federico Barocci et originaire d’Urbino. On peut notamment le comparer avec un 
dessin représentant une Sainte en prière (marché de l’art) ou encore avec un dessin du 
musée du Louvre (inv. 2045). L’usage fluide du lavis, alterné avec des zones de petites 
hachures, l’importance du papier en réserve, les petites physionomies renfrognées, la 
façon de faire les mains sont dans les trois cas très semblables.

It is not an easy task to attribute this drawing as it is typical of Italian Mannerism and 
recalls many of its representatives. However, it is possible to make a convincing sty-
listic comparison with other drawings in wash by Antonio Viviani, a pupil of Federico 
Barocci and a native of Urbino. We can compare it in particular to a sheet represent-
ing a Saint in Prayer (art market) and a drawing representing various saints (Louvre, 
inv. 2045). Fluid use of wash that the artist alternates with small areas in hatching, 
the importance given to the reserve of the paper, small sullen physiognomies and the 
manner of drawing hands are all very similar in the three drawings. 

9





24

Paolo FiaMMingo
Anvers 1561 - Venise 1596

Un paysage fantastique avec un pont en bas d’une montagne, des voya-
geurs au premier plan
Fantastic Landscape with a Bridge over a Mountain Stream, Travellers on a 
Path in the Foreground

Plume et encre brune sur traces de pierre noire
Pen and brown ink, over an underdrawing in black chalk

209 x 298 mm (8 1/4 x 11 3/4 in.)

ProvenanCe 
Comte Gianazei, Udine.
Ludwig Zatzka, Vienne (L. 2672).

La collection Zatzka comprenait un nombre important de paysages de l’école véni-
tienne et notamment de Ludwig Toeput dit il Pozzoserrato, provenant de la collection 
formée au XVIIIe siècle par le comte Gianazei à Udine. Bien que ce dessin ait été 
attribué à Pozzoserrato, il peut être rapproché avec plus de justesse de feuilles qui re-
viennent à son  contemporain, lui aussi d’origine flamande mais actif à Venise, Paolo 
Fiammingo. 

The Zatzka collection included a substantial number of landscapes from the Venetian 
school and particularly by Ludwig Toeput, called il Pozoserrato, previously in the 
collection of the Conti Gianazei of Udine, formed in the 18th century. Although this 
drawing was once attributed to Pozzoserrato, it can be more relevantly compared to 
the sheets of his fellow painter Paolo Fiammingo, who was also born in Anvers and 
active in Venice.
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ÉCole italienne
XVIe siècle

Des prisonniers devant un juge, d’après Polidoro da Caravaggio
Prisoners brought before a Judge, after Polidoro da Caravaggio 

Pierre noire, plume et encre brune, lavis de brun et rehauts de blanc sur papier 
préparé rose
Black chalk, pen brown ink, brown wash heightened with white on pink prepared paper
 
176 x 341 mm (6 7/8 x 13 3/8 in.) 
 
Les nombreuses fresques peintes par Polidoro da Caravaggio sur les façades des 
palais italiens connurent beaucoup de succès et furent abondamment copiées dès le 
XVIe siècle.

Numerous frescoes painted by Polidoro da Caravaggio on the facades of Italian 
palazzi enjoyed great success and were extensively copied from the 16th century 
onward.
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Entourage de ludoviCo Cardi dit il Cigoli
San Miniato 1559 - Rome 1613

Projet de reliquaire surmonté de la croix de l’ordre 
de Santo Stefano dei Cavalieri
Project for a Reliquary surmounted by the Cross of 
the Order of Knights of Saint Stephan

Pierre noire, plume et encre brune, lavis brun
Black chalk, pen and brown ink, brown wash

291 x 143 mm (111/2 x 5 5/8 in.)

Anciennement attribué à Bernardo Buontalenti ou à son atelier, ce dessin nous semble 
plutôt devoir revenir à quelqu’un de l’entourage de son élève Ludovico Cardi dit il 
Cigoli, au début du Seicento. L’usage généreux du lavis, les forts contrastes avec 
la réserve du papier ainsi que le vocabulaire plus rigoureux et moins maniériste de 
ce dessin sont autant de caractéristiques que l’on retrouve en effet dans les dessins 
architecturaux du Cigoli (Louvre inv 930 ; Metropolitan Museum of New York, 
1998.54). La croix est celle de l’ordre de Santo Stefano dei Cavalieri, créé par 
Cosme de Medici en 1562 et dont le siège était à Pise. Ce projet de vase ou de 
reliquaire a peut-être été conçu pour l’église éponyme à Pise. 

Formerly attributed to Bernardo Buontalenti or to his studio, this drawing seems to 
be rather the work of an artist in the entourage of his pupil Ludovico Cardi, called 
Il Cigoli, active in the early Seicento. The generous use of brown wash, the strong 
contrasts with the white of the paper used in reserve, and a more rigorous and less 
mannerist ornamental vocabulary of our drawing are the characteristics that can be 
found in architectural drawings by Il Cigoli (Louvre inv. 930; Metropolitan Museum of 
New York, 1998.54). The cross is the one of the Order of Knights of Saint Stephan, 
created by Cosimo dei Medici in 1562, which had its seat in Pisa. This reliquary 
project may have been designed for the eponymous church, also in Pisa.
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Atelier de giovanni FranCesCo BarBieri, dit le guerChin
Cento 1591- Bologna 1666

Vénus ou une nymphe se baignant dans une rivière, 
Cupidon endormi sur la rive
Venus or a Nymph Bathing in a River, 
with Cupid Asleep on the Riverbank

Plume et encre brune, lavis brun
Pen and brown ink and brown wash

249 x 408 mm (9 3/4 x 16 1/16 in.) 
 

ProvenanCe
Henri Chassinat-Gigot, Paris (Lugt 560a, deux cachets) ; sa vente (anonyme), Paris, 8 
novembre 1950, lot 43 (comme Guerchin, Le bain de Diane) ; vente anonyme (Chas-
sinat - Gigot?), Paris, 11 février 1952, lot 148 (comme Guerchin) ; Henri Baderou, 
Paris; puis par descendance.

Proche des feuilles du Guerchin au point d’avoir trompé de bons collectionneurs, ce 
dessin serait plutôt, selon Nicholas Turner, l’œuvre de Cesare ou de Benedetto Gen-
nari. Ces deux artistes, issus d’une famille de peintres et surtout neveux et élèves du 
Guerchin, furent aussi de bons dessinateurs bien que leur manière n’ait pas encore été 
totalement cernée. Cesare, plus que Benedetto, semble avoir hérité du penchant de 
son oncle pour le paysage : un très beau dessin, préparatoire pour le frontispice d’un 
album de gravures d’après Le Guerchin par Jean Pesne (Courtauld D.1952.RW.567), 
montre qu’il savait l’imiter avec esprit.

Similar to Guercino to the point of deceiving experienced collectors, this drawing is 
rather the work of Cesare or Benedetto Gennari, according to Nicholas Turner. These 
two artists, both coming from a family of painters and, particularly, nephews and stu-
dents of Guercino, were also good draughtsmen although their style has not yet been 
fully identified. Cesare, more than Benedetto, seems to have inherited Guercino’s pen-
chant for landscape. A beautiful drawing, preparatory for the frontispiece of an album 
of engravings after Guercino by Jean Pesne (Courtauld D.1952.RW.567), shows that 
he knew how to imitate his uncle’s style with intelligence.
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ÉCole naPolitaine
Vers 1600

Deux hommes à mi-corps
Two Half-Length Male Figures

Plume et encre brune, lavis brun, gouache blanche et grise
Pen and brown ink, brown wash heightened with white and grey gouache

168 x 253 mm (6 5/8 x 10 in.)

La technique qui mélange la plume et le lavis brun aux rehauts de gouache blanche 
et grise, donnant au dessin une tonalité gris-bleu, rappelle bien sûr l’artiste napolitain 
Belisario Corenzio, dont les physionomies masculines sont assez comparables à 
celles-ci. Le dessin est cependant dépourvu de l’influence du Cavalier d’Arpin (à 
Naples en 1598) qui apparaît habituellement dans la production de Corenzio. Le 
travail à la plume peut en revanche indiquer l’influence de Ribera dont l’artiste était 
très proche, particulièrement dans les années 1620. C’est de toute façon dans ce 
creuset napolitain qu’il faut chercher l’attribution de ce dessin pictural et vigoureux.

The technique that combines pen and brown wash heightened with white and grey 
gouache, giving the drawing blue-grey tonality, is undeniably reminiscent of the Nea-
politan artist Belisario Corenzio whose masculine physiognomies can quite be compa-
rable to the ones in our drawing. It is however devoid of the influence of the Cavaliere 
d’Arpino (in Naples in 1598) that usually appears in Corenzio’s graphic production. 
On the other hand, the pen work reveals the influence of Ribera, with whom the artist 
was very close, particularly in the 1620s. It is, in any case, in this Neapolitan milieu 
that the research should be continued in order to find an attribution for this vigorous 
and picturesque drawing.
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girolaMo troPPa
Rochetta Sabina 1637 - Rome 1706

Dieu le Père apparaissant à Joseph et l’enfant Jésus
God the Father appearing to Joseph and the Infant Jesus

Plume et encre brune, lavis brun, sanguine
Pen and brown ink, brown wash, red chalk

242 x 157 mm (9 1/2 x 6 1/8 in.)

Tout à fait romaine par son style, cette feuille qui rappelle lointainement Pier Francesco 
Mola, peut être rendue sans hésitation à l’un de ses émules, Girolamo Troppa. On 
retrouve en effet dans bon nombre des dessins de cet artiste l’agitation narrative et la 
technique nerveuse visibles dans notre feuille : un trait à la sanguine ou à la plume, 
parfois les deux comme ici, et un lavis qui définit de manière tranchée les formes et 
les ombres, donnent à l’ensemble cet aspect impétueux très caractéristique de l’artiste.

This sheet, whose style is definitely Roman and distantly reminiscent of Pier Francesco 
Mola, can be attributed without hesitation to one of his followers - Girolamo Troppa.
In numerous drawings by this artist we can find the narrative agitation and nervous 
technique which are also present in our sheet: strokes in red chalk or pen, or sometimes 
in both, as in the present drawing, combined with wash that clearly defines shapes 
and shadows, all contributing to give this impetuous appearance so characteristic of 
the artist.

15





36

ÉCole esPagnole
XVIIe siècle

Un groupe de personnages avec un moine
A Group of Figures with a Monk

Plume et encre brune, lavis brun
Pen and brown ink, brown wash

166 x 111 mm (6 1/2 x 4 3/8 in.) 
 
Ce petit groupe de personnages, une mère et son enfant, un mendiant et un homme 
debout qui semble vêtu d’une robe de bure à capuche, peut rappeler l’art napolitain, 
autour de Ribera ou de plus petits maîtres comme Giovanni Battista Spinelli. Mais il 
semble plus probable que ce dessin soit d’une main espagnole. La graphie rappelle 
particulièrement certains artistes comme Pedro Orrente ou encore Esteban et Miguel 
March, tous deux très proches des peintres napolitains. On retrouve dans leurs dessins 
cette façon un peu brutale de dessiner, qui mélange lavis et hachures1.

This small group of figures – a mother with her child, a beggar, and a standing man 
who seems to be wearing a hooded monk’s robe – may evoke the Neapolitan art 
in the circle of Ribera or smaller masters like Giovanni Battista Spinelli. However this 
drawing is more likely to have been performed by a Spanish painter. Its graphic style 
is particularly reminiscent of artists like Pedro Orrente or Esteban and Miguel March, 
both very close to Neapolitan painters. In their sheets we can find this rather brutal 
drawing technique that combines wash with hatching1.

1 Diego Angulo, Alfonso E. Pérez Sánchez, A corpus of Spanish Drawings, Valencia 1600-1700,  
London, Harvey Miller, 1988.
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valentin leFèvre 
Bruxelles actif entre 1642 et 1682

Actéon transformé en cerf
Diana and Actaeon

Sanguine et lavis gris
Red chalk with grey wash

196 x 418 mm (7 3/4 x 16 1/2 in.)

Bien que très nombreux, les dessins de Valentin Lefèvre n’ont reçu que peu d’attention 
et sa biographie n’est pas mieux connue : la publication de ses gravures d’après 
les maîtres vénitiens dans Opera selectiora en 1682 a longtemps constitué le seul 
épisode certain de sa biographie. D’origine flamande, Lefèvre a surtout travaillé à 
Venise où il a été profondément influencé par Véronèse, mais aussi par des artistes 
de moindre renom tels que Filippo Gherardi et Giovanni Coli. Le collectionneur Pierre-
Jean Mariette possédait certains de ses dessins. 

Although Valentin Lefèvre was a prolific artist, his drawings have hardly been given 
any attention. We do not know much about his biography either. Until recently, the 
publication of his engravings after the compositions of Venetian masters in Opera 
selectiora in 1682 had long been the only certain fact of his life.  Although he was 
Flemish-born, Lefèvre worked mostly in Venice where he was deeply influenced by 
Veronese, but also by less famous artists such as Filippo Gherardi and Giovanni Coli. 
French collector Pierre-Jean Mariette owned some of his drawings.
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giaCinto CalandruCCi
Palerme 1646 - 1707

Un membre de la famille Carafa recevant la devise de sa famille ?
A Member of the House of Carafa receiving family motto? 

Sanguine, plume et encre brune, lavis brun 
Inscrit Idée de Giuseppino ou Joseph Cesari né / au Chateau d’Apino, Royaume de 
Naples. / en 1570. mort a Rome en 1640. Pensionaire de / Gregoire XIII. Michel 
/ Ange fut son Rival. ce / qui constate son Eloge. en bas à gauche sur les marches
Red chalk, pen and brown ink and brown wash 
Inscribed Idée de Giuseppino ou Joseph Cesari né / au Chateau d’Apino, Royaume 
de Naples. / en 1570. mort a Rome en 1640. Pensionaire de / Gregoire XIII. 
Michel / Ange fut son Rival. ce / qui constate son Eloge at the lower left, on the steps

227 x 167 mm (8 7/8 x 6 5/8 in.)

Si la main de ce dessin peut être identifiée comme celle de Giacinto Calandrucci, 
son sujet reste en revanche une énigme. Un souverain catholique est assis sur un trône, 
crucifix à la main et remet à un général un livre ou une plaque sur laquelle est inscrit 
“Oc (sic) Fac et vives”. Cette devise est tirée de l’Évangile selon saint Luc (10,28) et 
signifie “Faites ceci et vous vivrez”. Généralement considérée comme la somme de 
la doctrine catholique, elle est aussi la devise de la famille napolitaine Carafa ou 
Caraffa dont plusieurs membres furent généraux, grands d’Espagne et reçurent la 
toison d’or. On peut donc envisager que la scène représente un moment de l’histoire 
de cette illustre famille.

While the hand of this drawing can be identified as that of Giacinto Calandrucci’s, 
its subject remains a mystery. A Catholic king is sitting on a throne, holding a crucifix 
and handing to a general a book or a plaque inscribed with “Oc (sic) Fac et vives.” 
This motto is from the Gospel of Luke (10:28) and means “Do this and you will live.” 
It is generally considered as the sum of Catholic doctrine but since it is also the motto 
of the Neapolitan family Carafa or Caraffa, many of whose members were generals, 
grandees of Spain and received the Golden Fleece, one wonders if the scene may 
represent a particular moment in the history of this illustrious family.
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Attribué à giaCinto CalandruCCi
Palerme 1646 - 1707

Étude pour un plafond avec des anges musiciens
A Study for a Ceiling with Angels Playing Music

Sanguine, plume et encre brune, mis au carreau à la sanguine
Red chalk, pen and brown ink, squared with red chalk 

203 x 283 mm, ovale (8 x 11 1/8 in.), oval

Cette intéressante étude, préparatoire à une composition destinée à orner un plafond 
ou peut-être un coupole, rappelle certains dessins esquissés de Giacinto Calandrucci 
dans lesquels il mélange la sanguine et la plume.

This interesting study, preparatory for a composition for a ceiling or rather an interior 
dome decoration, recalls some of Giacinto Calandrucci’s sketchy drawings, where he 
combines red chalk with pen and brown ink.
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ÉCole roMaine
XVIIe siècle

Dieu le Père avec une étude d’anges musiciens
God the Father with a study of Angels playing Music

Sanguine, lavis de sanguine, plume et encre brune
Red chalk, wash with red chalk, pen and brown ink

195 x 260 mm (7 5/8 x 10 1/4 in.)

Ce séduisant dessin n’a pas encore trouvé son auteur avec certitude bien que les noms 
de Guglielmo Cortese et de Niccolo Berrettoni aient été avancés. L’étude des anges 
musiciens à la plume rappelle aussi Giacinto Calandrucci, bien que ses études à la 
sanguine soient plus généralement effectuées sur papier bleu.

The author of this attractive drawing has not been identified yet, although the names 
of Guglielmo Cortese and Niccolo Berrettoni have been suggested.  The study of the 
angels playing music reminds also Calandrucci, although his red chalk studies are 
more often on blue paper.
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niCColò Maria russo
Naples 1647 - 1702

Le transport de l’Arche d’Alliance
The Transportation of the Arch of the Covenant

Pierre noire, plume et encre brune, lavis brun
Black chalk, pen and brown ink, brown wash

395 x 532 mm (15 1/2 x 21 in.) 

ProvenanCe 
Fleur de lys dans un ovale au dos du montage (pas dans Lugt)

Ce dessin est relié par son sujet à une œuvre de Nicola Malinconico, La chute des 
murs de Jericho (Santa Maria Maggiore, Bergame), ainsi qu’à un dessin de cet émule 
de Luca Giordano dans la collection Wolfgang Ratjen. Notre dessin est d’un style gra-
phique plus schématique mais sa composition est plus importante, bien plus détaillée 
et présente des différences assez importantes pour qu’il ne puisse s’agir d’une simple 
copie.  Étant donné la taille de la feuille, probablement s’agit-il d’une variation sur un 
thème commun, destinée au commerce, réalisée par un artiste de l’entourage de Ma-
linconico. La main se rapproche indubitablement de celle de Niccolò Russo, comme 
le montre la comparaison avec un grand dessin de cet artiste (Christ Church, Oxford) 
relié par Joachim Meyer à une fresque à Santa Caterina a Formiello (Naples)1.

This drawing is connected by its subject to Niccola Malinconico’s The Walls of Jericho 
Fall Down (Santa Maggiore, Bergama), as well as to another drawing by this disciple 
of Luca Giordano in the Wolfgang Ratjen collection. Our sheet is executed in a more 
schematic graphic style, yet its composition is more important, more detailed and 
presents other rather important differences, therefore, it cannot be a mere copy. Due 
to its large size, this sheet may be a variation on the same theme performed by an 
artist from Malinconico entourage to be sold on the market. The style is undoubtedly 
very close to that of Niccolò Russo, which is particularly evident in a large drawing 
in Christ Church in Oxford that Joachim Meyer connected to a fresco in the Santa 
Caterina a Formiello church in Naples1.

1 Joachim Meyer, Appunti, New drawings by Luca Giordano and his circle : Niccolò Russo, 
Baldassare Farina, Nicola and Oronzo Malinconico, Paragone 52 (septembre 2001), n° 39, 
p. 86-94.
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ÉCole naPolitaine
Début du XVIIe siècle

La vision de Saint Andrea Avellino ?
The vision of Saint Andrea Avellino ?

Pierre noire, lavis brun, rehauts de blanc, cintré dans la partie supérieure
Inscrit Fran ° di Maria sur le montage ancien
Black chalk, brown wash heightened with white, arched on the top
Inscribed Fran° di Maria on the old mount

283 x 180 mm (11 1/8 x 7 1/16 in.)

Une attribution à Francesco di Maria (1623-1690) est proposée par l’inscription 
du dix-huitième siècle lisible sur le montage d’origine, que l’on retrouve sur plusieurs 
dessins napolitains et qui est d’habitude assez fiable. Bien que le style plutôt classique 
du dessin s’accorde mal avec le contexte artistique napolitain, il faut penser que Di 
Maria était extrêmement influencé par le classicisme bolonais et romain qu’il s’efforçait 
d’introduire à Naples pour lutter contre l’influence de Luca Giordano. Ce penchant, 
qui devait s’exprimer dans ses dessins encore mal connus aujourd’hui, explique peut-
être cette attribution.

An attribution to Francesco di Maria (1623-1690) is suggested by the 18th century 
inscription on the original mount. Similar inscriptions by the same hand can be found 
on a number of Neapolitan drawings of this period and they are usually rather reliable. 
Although quite a classic style of this sheet fits poorly with the Neapolitan artistic 
context, one should not forget that Di Maria was extremely influenced by the Roman 
and Bolognese classicism. He tried to introduce it in Naples, struggling against the 
school of Luca Giordano. His fondness for classicism may have been reflected in his 
drawings, poorly known today, which is a plausible explanation for our sheet.
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antonio grano
Palerme 1669 - 1718

Gloire de Saint Benoît de Nursie et des saints Bénédictins (recto) ; 
étude d’un ange (verso)
Saint Benedict of Nursia in Glory with Benedictins Saints (recto); 
Angel study (verso)

Pierre noire, plume et encre grise, lavis gris (recto) ; plume et encre brune (verso)
Avec inscriptions à la plume et encre brune : S. Scholastica, S Gelrubis, S. Maurus, 
S. Bernardo, S. Aselmus, S. Placidus/ Il Corrado fece
Black chalk, pen and grey ink, grey wash (recto); pen and brown ink (verso) 
With inscription S. Scholastica, S Gelrubis, S. Maurus, S. Bernardo, S. Aselmus, S. 
Placidus/ Il Corrado fece

246 x 297 mm, encadré (9 11/16 x 11 11/16 in), framed

ProvenanCe 
Alessandro Maggiori, son inscription à la plume et encre brune Aless.° Maggiori 
compro a Roma nel 1816. au verso

Les dessins de cet artiste sicilien ont été identifiés et étudiés par Catherine Goguel1. 
Dispersés dans différents musées, ils ont longtemps été attribués à d’autres maîtres. 
Celui-ci porte par exemple une ancienne attribution à Corrado Giaquinto. 

The drawings of this Sicilian artist have been identified and studied by Catherine 
Goguel1. Scattered in various museums, they had long been attributed to other masters. 
This sheet, for example, bears an old attribution to Corrado Giaquinto.

1 Catherine Monbeig Goguel, Dans le sillage de Walter Vitzthum. De Naples à Palerme : 
l’identification du « Pseudo Nicola Maria Rossi » : Antonio Grano, « Le dessin napolitain », 
Rome, De Luca editori d’arte, 2010, p.153 – 168.
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antonio grano
Palerme 1669 - 1718

Prince en gloire chevauchant un aigle
Prince in Glory Riding an Eagle

Plume et encre brune, lavis bleu, le côté droit refait
Pen and brown ink, blue wash, right side restored

199 x 160 mm (7 7/8 x 6 ¼ in.)

ProvenanCe 
Mathias Polakovits, Paris (L. 3561)

Dans bon nombre de ses dessins, Antonio Grano utilise des lavis de couleurs, violet, 
gris ou bleu, posés par dessus la plume et l’encre brune. Le thème du bon souverain, 
traité de manière allégorique, est récurrent dans sa production graphique (voir par 
exemple les dessins du Louvre inv. 9802, 14302 et 18064).

In many of his drawings, Antonio Grano uses wash of different colours like purple, 
grey or blue over pen and brown ink. The good ruler is a recurring allegorical subject 
in his graphic work (see for instance drawings inv. 9802, 14302 and 18064 in the 
Louvre Museum).
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ÉCole italienne
Début du XVIIIe siècle

Projet de sculpture en bas-relief avec un sanglier dans la partie supérieure 
et Méléagre offrant à Atalante la dépouille du sanglier de Calydon
A Project for a Sculpture in Bas-relief with a Wild Board in the upper part 
and Meleager offering the Calydonian Boar’s Hide to Atalanta 

Plume et encre brune, lavis gris, rose et bleu
Pen and brown ink with grey, pink and blue wash

185 x 151 mm, les contours irréguliers (7 1/4 x 6 in.), irregularly cut

Il est difficile de trouver la paternité de cet amusant petit projet de bas-relief représen-
tant le sanglier de Calydon dans la partie haute et Méléagre offrant à Atalante la tête 
du sanglier de Calydon dans la partie basse. Très en vogue pendant l’antiquité, ce 
thème était souvent représenté sur les sarcophages. On le trouve également associé à 
la ville de Benevento, fondée selon la légende par Diomède, le neveu de Méléagre, 
qui aurait offert à la ville une des défenses de l’animal légendaire. Un bas-relief re-
trouvé au XVIIIe siècle dans le campanile représente le sanglier de profil, couronné de 
laurier. Il a été gravé par P.J. Gaultier d’après un dessin de Giovanni Battista Natali.

It is difficult to find the attribution for this small entertaining project for a bas-relief with 
a wild boar in the upper part and Atalanta and Meleager in the lower part. Very much 
in fashion during Antiquity, the theme of the Calydonian boar was often sculpted on 
sarcophagi. It is also related to the history of Benevento, a city that was founded by 
Meleager’s nephew Diomede, who made a gift of the legendary animal’s tusks to the 
city. A bas-relief, found in the 18th century in the bell tower, depicts the boar in profile 
with a laurel wreath. It was engraved by P. J. Gaultier after a drawing by Giovanni 
Battista Natali. 
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giovan gioseFFo dal sole
Bologne 1654 - 1719 

Deux putti
Two Putti

Huile sur papier
Oil on paper

241 x 257 mm (9 1/2 x 10 1/8 in.)

L’œuvre peint de Giovan Gioseffo Dal Sole est parsemé de ce motif des putti serrés 
dans les bras l’un de l’autre, avec des variantes. Il apparaît, assez similaire, dans 
le retable L’incrédulité de saint Thomas, (Bologne, Madonna di Galliera). Très utilisé 
dans la peinture bolonaise des XVIIe et XVIIIe siècle, les putti sont autant un élément 
décoratif qu’une façon de renforcer l’expression des sentiments en jeu dans la scène 
représentée. Tout aussi en vogue dans le contexte artistique bolonais est la technique 
de l’huile sur papier en camaïeu de brun. Dal Sole l’utilise fréquemment comme pré-
paration à des œuvres peintes.

Giovan Gioseffo Dal Sole’s painted works are scattered with this motif of putti em-
bracing one another, albeit with some variations. It can be found, with putti in a fairly 
similar pose, on the altarpiece Incredulity of St. Thomas (Bologna, Madonna di Galli-
era). Largely used in Bolognese paintings of the 17th and 18th century, the putti are as 
much a decorative item as a way to intensify expression of the feelings involved in the 
scene depicted. Equally popular in this Bolognese artistic context was the technique 
of oil on paper in brown camaieu. Dal Sole frequently used it in preparation for his 
painted works.
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FranCeso zuCCarelli
Pitigliano 1702 - Florence 1788

Deux cavaliers
Two horsemen

Plume et encre brune, lavis brun sur traces de pierre noire, rehauts de blanc sur 
papier beige
Pen and brown ink, brown wash over black chalk, heightened with white on buff 
coloured paper

188 x 264 mm (7 3/8 x 10 3/8 in.)

Avec sa technique picturale, qui mélange savamment l’encre et la gouache blanche, 
Francesco Zuccarelli a multiplié les études de paysages et de personnages. De nom-
breux petits cavaliers semblables à ceux-ci peuplent ses tableaux et rappellent ceux de 
son contemporain le peintre de batailles Francesco Simonini, vénitien lui aussi, dont 
Zuccarelli a d’ailleurs gravé des compositions.

With his pictorial technique of skilfully mixing ink and white gouache, Francesco 
Zuccarelli multiplied the studies of landscapes and figures. Numerous small horsemen 
similar to these two fill his paintings and are reminiscent of the figures depicted by his 
fellow artist, the Venetian battle scene painter, Francesco Simonini, whose composi-
tions Zuccarelli also engraved.
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giaMBettino Cignaroli 
Vérone 1706 - 1770

La Vierge à l’Enfant adorée par saint Ignace de Loyola 
et saint Louis de Gonzague
The Virgin and Child worshipped by St. Ignatius of Loyola 
and Aloysius Gonzaga

Plume et encre brune, lavis gris, cintré dans la partie supérieure
Pen and brown ink, grey wash, arched at the top

202 x 129 mm (8 x 5 1/8 in.)

Ce très joli dessin, à l’écriture vive et spirituelle est la première pensée pour l’un des 
plus importants tableaux de l’artiste, réalisé en 1755 pour les jésuites de Vicence 
(église de la Contra-Riale) et aujourd’hui conservé au Museo Civico de cette ville.

This beautiful drawing, performed in lively and spiritual draughtsmanship, is the first 
project for one of the most important paintings by the artist, executed in 1755 for 
the Jesuits of Vicenza (Church of the Contra-Riale) and today in the Museo Civico of 
Vicenza.
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La Vierge à l’Enfant adorée par sant Ignace de Loyola et sant 
Louis de Gonzague, Vicence, Museo Civico.
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giusePPe zais
Forno di Canale 1709 - Trévise 1781 

Une famille de paysans traversant une rivière avec une vache
A Peasant Family with a Cow, Crossing a Stream

Gouache sur traces de pierre noire
Gouache over an underdrawing in black chalk.

209 x 321 mm (8 1/4  x 12 5/8 in.)

Cette gouache délicate et raffinée est un très bel exemple de la production de Giu-
seppe Zaïs, peintre spécialisé dans les vues de paysages à la gouache, dont la 
légèreté lui permet de travailler les effets atmosphériques avec finesse.

This delicate and refined gouache is a fine example of the work of Giuseppe Zaïs, a 
painter specialized in landscapes in gouache whose lightness allowed him to depict 
atmospheric effects with finesse. 
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ÉCole vÉnitienne
XVIIIe siècle

Sainte Cécile entourée par les anges
Sainte Cecilia surrounded by angels 

Plume et encre brune, lavis brun, sanguine
Pen and brown ink, brown wash, red chalk

245 x 181 mm (9 5/8 x 7 1/8 in.)

On retrouve dans ce charmant dessin des habitudes graphiques héritées de Sebas-
tiano Ricci et de Giovanni Antonio Pellegrini mais réinterprétées d’une manière qui 
rappelle plus encore Gaspare Diziani : le mélange du lavis et de la sanguine, mais 
aussi la rapidité, l’élongation des silhouettes, les cheveux bouclés des putti. Quelque 
chose cependant nous retient de lui attribuer ce dessin et nous pousse à chercher plutôt 
du côté de ses élèves et collaborateurs. Le style est dans son ensemble un peu plus 
rond et l’écriture plus détaillée.

We find in this charming drawing the graphics habits the artist inherited from Sebas-
tiano Ricci and Giovanni Antonio Pellegrini but reinterpreted in a way that recalls 
Gaspare Diziani: the combination of wash and red chalk, but also the promptness, 
elongation of figures, curly hair of putti. Nevertheless, there is something that retains us 
from attributing this drawing to him and makes us rather look among his students and 
collaborators. The overall style of this sheet is a little rounder and the draughtsmanship 
is more detailed.
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antonio doMiniCi  
Palerme 1737 - Naples 1795

Vénus sur son char entourée de ses suivantes
Venus in her Chariot surrounded by followers

Plume et encre brune, lavis brun, rehauts de blanc
Daté 1758 en bas à droite et inscrit Antonio  Dominici a 10 Maggio au verso 
Pen and brown ink, brown wash, heightened with white
Dated 1758 lower right and inscribed Antonio Dominici a 10 Maggio on the verso

195 x 300 mm (7 5/8 x 11 3/4 in.)

Cet artiste d’origine sicilienne a fait l’essentiel de sa carrière à Naples. La plupart de 
ses dessins conservés à la Società Storica di Napoli sont, ainsi que le nôtre, signés 
et précisément datés.

This Sicilian-born artist spent most of his career in Naples. Most of his drawings at the 
Società Storica di Napoli are signed and dated, so is the present sheet.
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Pietro de angelis
Rome seconde moitié du XVIIIe siècle

Projet pour la décoration d’un plafond en trompe-l’œil
Design for a Trompe-l’œil decoration Ceiling

Plume et encre noire, lavis gris et pierre noire
Signé Eques de Angelis Romanus Invenit et fecit en bas à droite
Pen and black ink, grey wash and black chalk
Signed Eques de Angelis Romanus Invenit et fecit lower right

599 x 450 mm (23 5/8 x 17 3/4 in.)

Ce dessin appartient à un groupe de feuilles toutes signées alternativement De angelis 
fecit, Eques de Angelis fecit, Eques Petrus de Angelis fecit ou Cav. Pietro Romano fecit 
et attribuées à un certain Pietro de Angelis, qui n’est pas autrement répertorié et sur 
lequel on ne sait rien. On trouve parfois à son propos des indications biographiques 
qui reviennent en réalité au peintre Domenico de Angelis (né Turregia del Angelis, 
à Ponzano en 1735 et mort à Rome en 1804). Domenico fut un élève de Marco 
Bénéfial, le gendre du paysagiste Paolo Anesi et l’auteur de décors peints à la galerie 
Borghese et au Vatican. En 1795, il fut nommé directeur de la Fabrique de mosaïques 
de Saint Pierre. Pour compliquer la situation, des feuilles précisant Petrus ou Pietro, 
lui ont été aussi parfois attribuées. Cette précision semble d’ailleurs n’être apposée 
que sur des dessins de l’extrême fin du XVIIIe siècle, comme celui-ci qui porte l’aigle 
et la couronne impériaux. Pietro et Domenico pourraient-ils être une seule et même 
personne ? 

This drawing is part of a group, all alternatively signed De angelis fecit, Eques de 
Angelis fecit, Eques Petrus de Angelis fecit or Cav. Pietro Romano fecit and attributed to 
Pietro de Angelis, who is documented in no other way. Some biographical information 
assigned to him actually concerns the painter Domenico de Angelis (in reality called 
D. Turregia del Angelis, born in 1735 in Ponzano and deceased in 1804 in Rome). 
Domenico was a pupil of Marco Benefial and the son-in-law of the landscape painter 
Paolo Anesi. He painted ceiling decorations for the Galleria Borghese and the Vatican. 
In 1795, he was appointed the director of the Vatican Mosaic Factory at Saint Peter. 
To complicate the situation even further, some sheets inscribed Petrus or Pietro have 
sometimes been attributed to him. This signature Pietro seems to appear mostly on 
drawings of the very end of the 18th century. It is the case of our drawing that bears the 
imperial crown and eagle. Could Pietro and Domenico be one and the same person?
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ÉCole Française
XVIIe siècle

Le Repos de la Sainte Famille en Egypte
The Rest during the Flight from Egypt

Plume et encre noire, lavis gris, mis au carreau à la sanguine, les contours incisés, 
inscrit Fosse en bas à gauche
Pen and black ink, grey wash, squared with red chalk, contours incised, inscribed 
Fosse lower left

288 x 234 mm (11 3/8  x 9 1/4 in.)

Cette Sainte Famille, dont les contours sont incisés et qui porte une mise au carreau 
doit avoir été gravée. La manière un peu naïve de traiter le sujet fait tout le charme du 
dessin : Joseph, qui tient son rabot dans la main gauche, désigne la statue antique 
dont la tête tombe. Il faut sans doute chercher l’auteur de ce dessin dans des centres 
artistiques provinciaux, autour de Rouen par exemple. On peut notamment penser 
aux tableaux de René Dudot, dont on connaît malheureusement peu de dessins. La 
composition de son Repos pendant la fuite en Egypte (Rouen, musée des beaux-arts) 
est un peu différente, mais l’esprit est similaire et fait preuve d’un même souci de 
l’anecdote : ici les outils de charpentier, là le ballot et les affaires de voyage. Dans 
les deux cas, les ruines de la Rome païenne sont mises en évidence avec ostentation.

This Holy Family, whose outlines are incised and which is squared for transfer must 
have been engraved. A rather naive way of treating the subject makes the charm of 
this drawing: Joseph, holding a plane in his left hand, is pointing at the ancient statue 
whose head is falling. The author should certainly be searched in provincial artistic 
centres, around Rouen for example. One can think in particular of paintings by René 
Dudot whose drawings are poorly known. The composition of his Rest on the Flight 
into Egypt (Rouen Museum of Fine Arts) is a little different, but the spirit is similar and 
shows the same care for telling the story: carpenter tools on one side, the bundle and 
the travel belongings on the other. In both cases, the ruins of pagan Rome are given 
prominence with a certain ostentation.
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Jean ChauFourier
Paris 1675 - 1757

Paysage rocheux avec une cascade
A Rocky Landscape with a Waterfall

Pierre noire et aquarelle
Signé de Chaufourier fe. en haut à gauche
Black chalk, watercolour
Signed de Chaufourier fe. upper left

290 x 219 mm (11 3/8 x 8 5/8 in.)

Maître de Mariette et dessinateur du roi, Jean Chaufourier se spécialisa dans le dessin 
de paysage et les vues topographiques. Ici, le style graphique est très proche de celui 
d’une Marine de l’École nationale supérieure des beaux-arts et n’est pas éloigné de 
celui de sa Vue du Pont Neuf  (collection particulière) ou de ses Quais de Seine pari-
siens avec l’ancien collège Mazarin  (Christie’s 1/04/2011, lot 72).
Ses paysages sont très libres, imaginaires et réalisés pour eux-mêmes, c’est-à-dire sans 
considération pour les conventions de sujet. Ainsi, le couple près de l’arbre (Angélique 
et Médor ?) est presqu’invisible, la forme pleine et complexe du rocher étant le vrai 
sujet. Ce rocher est d’ailleurs très semblable à celui de la Marine citée plus haut.

Jean Chaufourier, who taught drawing to Mariette and was King’s draughtsman, spe-
cialized in landscapes and topographical views. His draughtsmanship here is very 
similar to that of the Marine in the École nationale supérieure des beaux-arts and is 
no different from that of his Vue du Pont Neuf (private collection) or of his Quais de 
Seine parisiens avec l’ancien collège Mazarin (Christie’s, 1/04/2011, lot 72). His 
landscapes are created in a very free and imaginative manner, ignoring any con-
sideration of subject conventions. The subject of this drawing, a couple near a tree 
(Angelica and Medoro ?), is almost indiscernible, while the broad and complex shape 
of the rock is given full attention. This rock is actually very similar to the one on the 
above-mentioned Marine.
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Jean-BaPtiste-Marie Pierre
Paris 1714 - 1789

Paysage avec un mur en pierre au premier plan
Landscape with a wall of stone on the foreground

Sanguine
Red chalk

179 x 236 mm (7 x 9 1/4 in.)

Malgré ses dimensions légèrement différentes, ce dessin peut être rapproché d’une 
série de sept paysages à la sanguine publiés par Nicolas Lesur et Olivier Aaron dans 
leur monographie sur l’artiste1. Tous témoignent du goût de l’artiste pour un paysage 
pittoresque et rustique et de sa volonté de transcrire la nature avec vérité mais sans 
jamais se départir d’une grande élégance formelle. Ses compositions, extrêmement 
dynamiques, sont élaborées à partir d’une perspective plus empirique et sensible que 
mathématique, ce qui donne au paysage cet aspect si naturel.

Despite its slightly different dimensions, this drawing can be compared to a series of 
seven landscapes in red chalk, included in Nicolas Lesur and Olivier Aaron’s mono-
graph of the artist1. Everything in this drawing gives evidence of the artist’s taste for 
picturesque rustic landscapes and of his willingness to depict them in all likelihood at 
the same time keeping a great formal elegance. His extremely dynamic compositions 
are developed from a perspective that is empirical and sensitive rather than mathemat-
ical, which gives its landscape such a natural aspect.

1 Nicolas Lesur et Olivier Aaron, Jean-Baptiste Marie Pierre 1714-1789 Premier Peintre du Roi,  
Paris, Arthena, p. 409-410.
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JaCques-François aMand
Gault ? 1730 - Paris 1769

Le repas de la famille de paysans
A Peasant Family around a pot of soup

Plume et encre noire, lavis gris, rehauts de blanc, aquarelle
Pen and black ink, grey wash heightened with white, watercolour
 
295 x 250 mm (11 5/8 x 9 7/8 in.)

ProvenanCe
Une marque de collection, un lion dans un cercle avec un écu (pas dans Lugt)

Plus connu pour ses dessins de paysages à la sanguine, dans le style de ceux 
d’Hubert Robert avec lequel il est à Rome entre 1759 et 1763, Jacques-François 
Amand est aussi l’auteur de scènes de genre, inspirées par celles de son maître 
Jean-Baptiste-Marie Pierre. Plusieurs dessins sont comparables à cette Famille de 
paysans, celui du musée Staedel de Francfort par exemple.

Best known for his landscape drawings in red chalk in the style similar to that of Hubert 
Robert, with whom he was in Rome between 1759 and 1763, Jacques-François Amand 
also drew genre scenes inspired by the works of his master Jean-Baptiste-Marie Pierre. 
Several drawings are comparable to this Peasant Family, for example, the sheet in the 
Staedel Museum in Frankfurt.
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ÉCole Française
Vers 1730 

Psychée surprend l’Amour endormi
Psyche Discovering the Sleeping Cupid

Pierre noire et blanche sur papier bleu-gris
Black and white chalk on grey-blue paper

174 x 174 mm (6 7/8 x 6 7/8 in.)

Aucune attribution sûre n’a été trouvée pour ce joli dessin français dont le sujet était 
très prisé au XVIIIe siècle. Traité par Lagrenée l’aîné, Carle Van Loo, Charles Natoire, 
ou encore Joseph-Marie Vien, le thème de Psyché découvrant l’Amour endormi permet 
en peinture de beaux effets de lumière et de texture. On peut situer le dessin vers 
1730, autour des Van Loo et peut-être peut-on avancer le nom de François Van Loo, 
frère de Carle et de Louis Michel, prématurément mort à Turin en 1732.

No convincing attribution has been found for this lovely French drawing whose subject 
was quite popular in the 18th century. Treated by Louis-Jean-François Lagrenée, Carle 
Van Loo, Charles Natoire, and Joseph-Marie Vien, the theme of Psyche discovering the 
sleeping Cupid in painting favours the creation of beautiful effects of light and texture. 
We can situate the drawing around 1730 in the milieu of the Van Loo family and 
perhaps suggest an attribution to François Van Loo, Carle and Louis Michel’s brother, 
who prematurely died in Turin in 1732.
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ÉCole Française
XVIIIe siècle

Dieu ordonnant à Abraham de sacrifier Isaac (recto) ; 
Le Christ recevant la communion de deux anges (verso)
God commanding Abraham to sacrifice Isaac (recto); 
Two Angels administering communion to the Christ (verso)

Plume et encre noire, lavis brun et rehauts de blanc (recto) ; 
pierre noire, plume et noire, lavis gris (verso)
Pen and black ink, brown wash heightened with white (recto); 
black chalk, pen and black ink, grey wash (verso) 

227 x 170 mm (9 x 6 3/4 in.)

Ce joli dessin plein de vivacité, rappelle par la fluidité de son trait, le synthétisme des 
visages aux petits yeux en amandes et la technique mélangeant la plume au lavis et à 
la pierre noire, un dessin de Charles Eisen représentant Apollon et les muses autrefois 
dans la collection des Goncourt. Les petites mains tracées rapidement, presque des 
petites virgules, se retrouvent dans une série de vignettes. 

This beautiful drawing, full of vitality, re-
calls – in its fluidity of lines, syntheticism 
of faces with small almond eyes and the 
technique that combines pen with wash 
and black chalk – a drawing by Charles 
Eisen representing Apollo and the Muses, 
formerly in the Goncourt collection. Simi-
lar small hands drawn with rapid strokes, 
almost resembling small commas, can be 
found in a series of vignettes.

verso
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ÉCole Française
Vers 1750 

Saint Jérôme en prière
Saint Jerome in Meditation

Pierre noire et craie blanche, estompe sur papier beige clair
Black and white chalk, stumping, on light buff paper

344 x 255 mm (13 1/2 x 10 in.)

La technique de la pierre noire et de la craie blanche sur papier gris ou beige rappelle 
celle du peintre et dessinateur Charles Michel Ange Challes (Paris 1718 – 1778). Ce-
pendant, cet élève de François Lemoyne puis de François Boucher, reçu à l’Académie 
en 1753, est plus connu pour ses paysages aux ruines antiques que pour ses études 
de personnages. Néanmoins, la conception du volume des drapés se rapproche de 
celle de son frère le sculpteur Simon Challes, ou encore d’un de leur contemporain, 
Charles Hutin, dont l’École nationale supérieure des beaux-arts conserve des études 
académiques. C’est probablement dans cet entourage qu’il faut chercher l’attribution 
de ce beau dessin.

The technique of black and white chalk on grey or buff paper recalls that of the painter 
Charles Michel Ange Challes (Paris 1718-1778). This pupil of François Lemoyne and 
François Boucher, nominated at the Academy in 1753, is however more famous for 
his landscapes with ancient ruins than for character studies. Nevertheless in this study, 
the concept of volume is close to that of his brother’s, sculptor Simon Challe, or to that 
of Charles Hutin’s, one of their fellow artists, whose academic studies are preserved 
in the École Nationale Supérieure des Beaux-Arts. It is probably in this milieu that the 
research should be continued in order to find an attribution for this beautiful drawing.

39





84

PhiliPPe-JaCques de loutherBourg 
Strasbourg 1740 - Chiswick 1812 

“Les paris sont ouverts”
“Bets are Open”

Plume et encre brune, aquarelle
Signé Loutherbourg en bas au centre et inscrit Les paris sont ouverts sur le montage
Pen and brown ink, watercolour
Signed Loutherbourg lower centre and inscribed Les paris sont ouverts on the mount

179 x 236 mm (7 x 9 1/4 in.)

Le titre écrit sur le montage ancien fait référence à l’homme caché sous la poutre qui 
regarde la femme se débattre contre les assauts d’un homme à l’apparence notable-
ment exotique pour l’époque. La brutalité de cet étrange sujet rappelle la personnalité 
équivoque de Philippe-Jacques Loutherbourg, peintre de marine et de genre, mais 
aussi de décors de théâtre, dont la vie personnelle fut parfois à la limite de l’honnêteté.

The title written on the old mount refers to the man who is hiding under the beam and 
looking at the woman struggling against the assault of a man of a strikingly exotic 
appearance for the time. The brutality of this strange subject reminds the ambiguous 
personality of Philippe-Jacques Loutherbourg, who painted not only marine and genre 
scenes, but also stage designs, and whose personal life was often at the limit of hon-
esty.
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louise adelaïde de BourBon-CondÉ
Chantilly 1757 - Paris 1824

Femme à l’ouvrage
A Sewing Woman

Pierre noire
Black chalk
Signé sur son montage d’origine L. ad. de Bourbon Condé. 1776.
Signed on the original mount L. ad. de Bourbon Condé. 1776.

276 x 200 mm (10 7/8 x 7 7/8 in.)

« Mademoiselle de Condé » était la fille de Louis V Joseph de Bourbon-Condé et de 
Charlotte de Rohan Soubise. Élevée par sa tante Henriette Louise de Bourbon-Condé, 
abbesse des Bénédictins de Beaumont-lès-Tours, elle deviendra à son tour abbesse 
du chapitre noble de Remireront puis fondera au début de la Restauration la commu-
nauté des Bénédictines de la rue Monsieur. Artiste amateur pendant sa jeunesse, elle 
dessinait, avant d’entrer dans les ordres, avec beaucoup de talent : le musée Condé 
de Chantilly conserve deux charmants dessins d’enfants ainsi qu’un beau dessin d’une 
femme à sa lecture très proche du nôtre.

“Mademoiselle de Condé” was the daughter of Louis Joseph de Bourbon, prince 
de Condé and Charlotte de Rohan Soubise. Raised by her aunt Henriette Louise de 
Bourbon-Condé who was the Benedictine abbess of Beaumont-lès-Tours, she herself 
became the abbess of the noble chapter of Remireront. At the beginning of the Resto-
ration, she founded the Benedictine institution in the Rue Monsieur in Paris. An amateur 
artist in her youth, she drew with a lot of talent before taking holy orders: the Musée 
Condé in Chantilly retains her two charming drawings of children as well as a beau-
tiful drawing of a woman reading, very close to ours.
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ÉCole Française
Vers 1770

Portrait d’homme aux yeux vairons
Head of a Man wall-eyed

Huile sur papier
Oil on paper

380 x 270 mm (15 x 10 5/8 in.)

Ce beau portrait est anonyme. Les yeux du modèle sont vairons, ce qui est une particu-
larité assez rarement soulignée en peinture. La liberté du traitement indique qu’il s’agit 
d’une première étude, destinée peut-être à la préparation d’un portrait plus complet. 
Mais il pourrait aussi s’agir d’une figure destinée à être insérée dans une composition 
plus importante, comportant plusieurs personnages, ce qui expliquerait que le regard 
et la tête soient tournés vers la droite et non de face.

This beautiful portrait is anonymous. The model is wall-eyed, a physical feature that is 
rarely emphasized in painting. The freedom of the treatment indicates that this sketch 
may have been made as a study for a more finished portrait. It could also prepare the 
figure to be inserted in a larger composition among other figures, which would explain 
why the look and head are turned to the right instead of looking straight ahead.
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viCtor-Jean niColle
Paris 1754 - 1826 

Vue d’un oratoire situé au coin de la rue Sainte-Marie-Majeure, Rome (1)
Vue d’un oratoire près de l’église de la Trinité du Mont, Rome (2)
A Roadside Shrine on the via Santa Maria Maggiore in Rome (1) 
A Shrine near the Church of the Trinità dei Monti in Rome (2)

Plume et encre brune, lavis brun, aquarelle (1 et 2)
Signé V.i Nicolle en bas à droite, inscrit Vue d’un Oratoire situé au Coin de la Rue Ste 
Marie Majeure  et St Pierre et Marcellin, à Rome. sur le montage (1)
Signé V.i. Nicolle en bas à gauche, inscrit Vue d’un Oratoire près l’eglise de la Trinite 
du Mont, a Rome. sur le montage (2)
Pen and brown ink, brown wash, watercolour (1 and 2)
Signed V.i. Nicolle. lower right, inscribed Vue d’un Oratoire situé au Coin de la Rue 
Ste Marie Majeure  et St Pierre et Marcellin, à Rome. on the mount (1)
Signed V.i. Nicolle. lower left, inscribed Vue d’un Oratoire près l’eglise de la Trinite 
du Mont, a Rome. on the mount (2)

177 x 120 mm (7 x 4 3/4 in.) (1); 181 x 126 mm (7 1/8 x 5 in.) (2)

ProvenanCe
A. Ernest Moreau; Paris, Hôtel Drouot, 31 March - 1 April 1924, lot 79; 
Colnaghi, Londres, 2000.

Ces aquarelles sont parmi les plus belles de Victor-Jean Nicolle, artiste prolifique mais 
parfois un peu répétitif. Ici la clarté de la lumière, la justesse des architectures et le 
pittoresque des scènes de rues sont parfaitement combinés, pour produire de délicieux 
fragments de la vie romaine, particulièrement évocateurs d’une poésie révolue.

These watercolours are among the most beautiful drawings by Victor-Jean Nicolle, a 
prolific artist, although sometimes a little repetitive. Here, the clarity of the light, the 
accuracy of architecture and the picturesque street scenes are perfectly combined 
to produce delightful fragments of Roman life, particularly evocative of the poetry of 
bygone times.
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ÉCole Française
Début du XIXe siècle 

Jeune fille assise, les bras croisés
A young woman sitting with her arms crossed

Craie noire, rouge et blanche
Black, red and white chalk

595 x 456 mm (23 3/8 x 18 in.)
 
Ce portrait d’une jeune femme assise, dessiné par un peintre formé à l’école de David 
au début du XIXe siècle, frappe par le réalisme de la physionomie et de l’expression, 
celles d’une adolescente qui semble prendre la pose sans aucune coquetterie. Avec 
son nez retroussé, ses joues pleines et ses bouclettes en désordre, elle dévisage le 
portraitiste avec un air légèrement buté, dénué de toute bonne volonté, qui donne au 
dessin tout son charme.
 
This portrait of a young woman sitting with her arms crossed, executed in the early 
19th century by a painter trained under Jacques-Louis David, strikes the viewer by the 
realism of the model’s face and the expression, similar to those of a teenage girl, who 
is posing without the least affectation. With her snub nose, full cheeks and dishevelled 
curls, the girl is stubbornly staring at the portraitist, clearly not hiding her reluctance, 
which makes the charm of the drawing.
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antoine Chazal
Paris 1793 - 1854

Projet de tombeau de Gérard Van Spaendonck 
Project for the Tomb of Gérard Van Spaendonck

Mine de plomb sur papier calque, mis au carreau à la mine de plomb
Pencil on tracing paper, squared for transfer with graphite

617 x 467 mm (24 1/4 x 18 3/8 in.)

Ce grand dessin « au trait » est préparatoire au tableau réalisé par Antoine Chazal 
en hommage à son maître, le peintre de fleurs Gérard van Spaendonck. Le tableau 
fut exposé au Salon de 1831 et encore à Bruxelles, Bois-le-Duc, Calais, Arras, Drouai 
et Lille puis fut acheté par l’Etat en 1849-1850. Il est au Musée de Roubaix depuis 
1892. Chazal représente le tombeau de son maître complètement recouvert de plus 
de 90 espèces de fleurs, peintes avec « la vérité d’imitation » et la « fraîcheur de co-
loris » qui lui valurent en 1840 la nomination de premier peintre de fleurs du cabinet 
de la reine Marie Amélie, en remplacement de Pierre-Joseph Redouté.

This large dessin au trait (drawing in 
outline style) is preparatory for the pain-
ting that Antoine Chazal performed in 
tribute to his master, the flower painter 
Gerard van Spaendonck. The painting 
was exhibited at the Salon in 1831 
and then in Brussels, ‘s-Hertogenbosch, 
Calais, Arras, Drouai and Lille, and it 
was purchased by the French State in 
1849-1850. It got to the Roubaix Mu-
seum in 1892. Chazal represents his 
master’s tomb completely covered with 
over 90 species of flowers, painted 
with the “truth of imitation” and the 
“freshness of colours” which earned 
him in 1840 the appointment as the 
first flower painter of the Queen Marie 
Amélie’s Cabinet, replacing Pierre-Jo-
seph Redouté.
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aChille vianelli
Porto Maurizio 1803 - Benevento 1894

Vue intérieure du sanctuaire de l’ Avvocatella à Cava dei Tirreni, 
près de Salerne
Interior View of the Avvocatella Sanctuary in Cava dei Tirreni, near Salerno

Mine de plomb, plume et encre brune
Signé Vianelli en bas à droite et inscrit Environ de Salerne. Vue intérieure de la Capel-
la della anvocata alla Cava sur le montage
Graphite, pen and brown ink
Signed Vianelli at the lower right and inscribed Environ de Salerne. Vue intérieure de 
la Capella della anvocata alla Cava on the mount

206 x 293 mm (8 1/8 x 11 1/2 in.)

Avec Giacinto Gigante, Achille Vianelli est l’un des principaux artistes de l’école de 
Pausilippe qui perpétue au XIXe siècle la tradition napolitaine de la veduta. Cepen-
dant, c’est moins dans le paysage pur que dans les vues intérieures des lieux éton-
nants, pittoresques et presque magiques dont regorge la côte amalfitaine que Vianelli 
se révèle le plus inspiré. Il s’agit ici du sanctuaire de l’ Avvocatella, grotte maudite 
transformée en sanctuaire religieux au XVIIe siècle à Cava dei Tirreni.

Along with Giacinto Gigante, Achille Vianelli is one of the main artists of the Posillipo 
school which continues the Neapolitan tradition of the veduta into the 19th century. 
However, it was less in the pure landscapes than in the interior views of astonishing, 
picturesque and almost magical sites, with which the Amalfi Coast abounds, that Vi-
anelli proved to be most inspired. The Avvocatella sanctuary is a cursed cave in Cava 
dei Tirreni that was turned into a religious shrine in the 17th century.
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François-MauriCe reynaud
Marseille 1825 - 1909

Un paysan italien portant une faux et un panier
An Italian Peasant carrying a scythe and a basket

Crayon et pastel sur papier beige
Signé et dédicacé a mon ami de Baynarg Frs Reynaud en bas à gauche
Pencil and pastel on buff paper
Signed and dedicated a mon ami de Baynarg Frs Reynaud lower left

524 x 286 mm (20 5/8 x 11 1/4 in.)

Un dessin similaire et de même technique représentant deux paysans est conservé 
au musée du Louvre (RF 23255). Le musée Cantini de Marseille conserve plusieurs 
tableaux de cet artiste méconnu dont les dessins de paysages et de personnages sont 
toujours très élégants. Cette étude de paysan est préparatoire à l’un des personnages 
de son tableau Repas de paysans dans les Abruzzes de 1867 (marché de l’art).

A similar drawing in the same technique representing two peasants can be found in 
the Louvre (RF 23255). The Cantini museum in Marseilles has several paintings by this 
little known artist whose drawings of landscapes and figures are always very elegant. 
This study of a peasant is preparatory for one of the figures in the painting Abruzzo 
Peasants’ Meal of 1867 (art market).

François-Maurice Reynaud, 
Repas de paysans dans les Abruzzes, 
marché de l’art.
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eugène CiCeri
Paris 1813 - Marlotte 1890 

Paysage côtier avec des falaises (1); 
Paysage des Alpes (2);
Paysage de rivière avec une église dans le lointain (3)
Coastal Landscape with Cliffs (1); 
Alpine Landscape (2); 
River Landscape with a Church in the Distance (3)

Gouache
Signé Eugène Cicéri en bas à droite (1 et 2) et en bas à gauche (3), contrecollés
Gouache
Signed Eugene Ciceri at the lower right (1 et 2) and lower left (3), laid down
56 x 90 mm (2 1/4 x 3 1/2 in.); 
56 x 89 mm (2 1/4 x 3 1/2 in.); 
56 x 91 mm (2 1/4 x 3 5/8 in.)

ProvenanCe
Colnaghi, Londres, 2001.

D’un raffinement qui rappelle la miniature, ces petits paysages révèlent la manière 
à la fois précise et poétique de cet artiste, fils du peintre Pierre-Luc Cicéri et neveu 
d’Eugène Isabey. Peintre voyageur comme le furent souvent les artistes romantiques, 
Eugène Cicéri deviendra cependant plus réaliste, peut-être sous l’influence de la pho-
tographie. Ces petits paysages peuvent être datés assez tôt dans la carrière de l’ar-
tiste tant ils rappellent la manière de son père.

With a refinement that is close to miniatures, these small landscapes reveal the pre-
cise and poetic style of this artist, the son of painter Pierre-Luc Cicéri and nephew of 
Eugène Isabey. Like many Romantic artists, Eugène Ciceri travelled a lot, however 
he later became more realistic, perhaps due to the influence of photography. These 
small landscapes can be dated as fairly early in the artist’s career since they recall his 
father’s style.
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François-auguste ravier
Lyon 1814 - Morestel 1895

Un étang au coucher du soleil
A Pound at Sunset 

Aquarelle, pastel et gouache, frottements, sur traces de pierre noire
Watercolour, pastel and gouache, with scratching, over traces of a black chalk 
underdrawing 

227 x 306 mm (9 x 12 in.)

Après un apprentissage auprès de Théodore Caruelle d’Aligny et un séjour en Italie, 
François-Auguste Ravier ne s’intéressa plus qu’au paysage français. Explorant le 
Dauphiné, le Velay, le Forez ou encore la Dombes, il en étudia sans cesse les points 
de vue et la lumière. Les paysages lacustres lui étaient particulièrement chers, prétextes 
à de spectaculaires effets lumineux inspirés de Turner, qu’il admirait profondément. 
Cette volonté de représenter le paysage à travers sa lumière amena certains historiens 
de l’art à le qualifier de pré-impressionniste.

After an apprenticeship with Théodore Caruelle d’Aligny and a stay in Italy, François-
Auguste Ravier took an exclusive interest in French landscapes. Exploring the regions 
of Dauphiné, Velay, Forez and Dombes, he constantly experimented with perspective 
and light. Lakescapes were particularly dear to him and he used them as pretexts for 
creating spectacular lighting effects inspired by Turner, whom he deeply admired. This 
desire to depict the landscape through its light allowed some art historians to qualify 
him a pre-Impressionist.
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François Bonvin
Vaugirard 1817 - Saint Germain-en-Laye 1887 

L’homme à la pipe
Man Smoking a Pipe

Pierre noire sur papier brun
Signé et daté F. Bonvin / 47 en bas à droite
Black chalk on laid brown paper
Signed dated F. Bonvin / 47 lower right

217 x 173 mm (8 1/2 x 6 3/4 in.)

ProvenanCe 
Certainement Louis Laperlier, Paris; Saam Nijstad et Lily Nijstad-Einhorn, La Haye.

bibliograPhie 
Ingrid S. Brons, et al., Grenzeloos goed: Tekeningen uit de Unicorno collectie, 
catalogue d’exposition, La Haye, 2001, p.49, n° 23.

exPosition 
La Haye, Haags Historisch Museum, Grenzeloos goed: Tekeningen uit de Unicorno 
collectie, 2001, n° 23.

Cet homme à la pipe rappelle le personnage central, plus âgé cependant, de L’Intérieur 
d’une taverne au musée des beaux-arts d’Arras. Représentés de profil, ils portent 
tous deux la barbe et fument calmement, avec un air de songeuse introspection, 
caractéristique des personnages de François Bonvin.

This man with the pipe is reminiscent of the male figure - although of a more advanced 
age - that occupies the centre of Interior of a Tavern in the Museum of Fine Arts in 
Arras. Both are represented in profile, both are bearded and smoking calmly and 
have the look of this pensive introspection so typical of François Bonvin’s characters.
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eugène FroMentin
La Rochelle 1820 - 1876

Un jeune algérien de profil
Study of an Algerian boy in profile

Crayon
Inscrit alger avril 1853 en haut à gauche et veste grise / passementerie noire / 
pantalon brun / gilet blanc en haut à droite 
Pencil
Inscribed alger avril 1853 upper left and veste grise / passementerie noire / pantalon 
brun / gilet blanc upper right 

151 x 194 mm (6 x 7 5/8 in.)

ProvenanCe 
Vente de l’atelier de l’artiste, son cachet en bas à droite avec le numéro 709.

Cet élégant dessin est tout à fait typique de l’artiste qui sut mettre à profit ses trois voyages 
en Algérie pour peindre d’une manière aussi brillante qu’ethnologique, participer à 
des missions archéologiques et encore écrire de passionnants récits de voyages. 
Probablement issue d’un carnet, cette feuille possède toutes les caractéristiques d’un 
dessin de voyage destiné à garder le souvenir des choses vues et des impressions 
ressenties, les indications de couleur sur le côté venant soutenir la mémoire.

This elegant drawing is entirely typical of the artist who was able to make the most of his 
three trips to Algeria. Not only did he paint with a style both brilliant and ethnological, 
but also participated in archaeological missions and wrote exciting travel stories. 
Probably coming from a travel notebook, this sheet has all the characteristics of a travel 
sketch intended to preserve the recollection of the things he saw and the impressions 
he had, with colour indications written down on the side to help his memory.
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hiPPolyte Berteaux
Saint Quentin 1843 - Paris 1926  

Les Furies poursuivant Oreste : 
étude pour le plafond du théâtre Graslin à Nantes
The Furies Pursuing Orestes: 
study for the ceiling of the Theatre Graslin in Nantes

Mine de plomb, estompe et craie blanche 
Inscrit et signé Plafond theatre Nantes / Etude Gorgones. / H Berteaux en bas à 
gauche et inscrit Oreste poursuivi par les Furies en bas au centre
Graphite, stumping and white chalk
Inscribed and signed Plafond theatre Nantes / Etude Gorgones. / H Berteaux 
lower left and inscribed Oreste poursuivi par les Furies lower centre

297 x 319 mm (11 3/4 x 12 1/2 in.)

Élève d’Hippolyte Flandrin et Paul Baudry, Hippolyte Berteaux fut chargé en 1880 de 
peindre le décor du plafond du théâtre Graslin à Nantes. Il traita en quatre parties les 
thèmes de la naissance de la musique, son évolution, la tragédie et la comédie. La 
grande toile tendue, illustrée des thèmes allégoriques, fut inaugurée l’année suivante. 
Ces études de personnages sont préparatoires aux furies qui poursuivent Oreste après 
le meurtre de Clytemnestre, véritable parangon de la tragédie.

Hippolyte Flandrin and Paul Baudry’s pupil, Hippolyte Berteaux, received in 1880 the 
commission for the ceiling decoration of the Theatre Graslin in Nantes. In four parts 
of the decoration, he addressed the themes of the birth of music, its evolution, tragedy 
and comedy. The large canvas illustrated with allegorical themes was inaugurated the 
following year.
These figure studies are preparatory for the Furies pursuing Orestes after the murder of 
Clytemnestra, the real touchstone of the tragedy.

Hippolyte Berteaux, 
Les Furies poursuivant Oreste, 
détail du plafond du théâtre Graslin, Nantes.
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ÉCole Française 
XIXe siècle

Portrait de femme 
Portrait of a Woman

Fusain, craie blanche, estompe 
Charcoal, white chalk, stumping

467 x 386 mm (18 3/8 x 15 1/4 in.)

Cet élégant portrait de femme n’est pas attribué. Il témoigne de l’influence majeure de 
la photographie sur le portrait à la fin du XIXe siècle : le fond noir, la douce estompe 
qui modèle le visage et les rehauts de blanc sur le front et le nez veulent manifestement 
imiter les effets du noir et blanc.

This elegant portrait of a woman has not been attributed. It shows the great influence 
of photography on portraiture in the late nineteenth century: the dark background, the 
soft stumping that shapes the face and the white highlights on the forehead and nose 
are clearly meant to imitate black and white effects.
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luC-olivier Merson
Paris 1846 - 1920 

Comédiens de l’époque antique
Ancient Greek or Roman Comedians 

Plume et encre noire sur traces de mine de plomb, avec des touches de gouache 
blanche sur papier calque beige clair
Signé L. o. Merson en bas à droite 
Pen and black ink over graphite under-drawing, with touches of white heightening on 
pale yellow-brown tracing paper
Signed L. o. Merson lower right 
 
179 x 236 mm, encadré (7 x 9 1/4 in.), framed
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Ce dessin de Luc-Olivier Merson est, à l’image de son œuvre, onirique et sophistiqué: 
une troupe de danseurs et d’acteurs de la comédie antique jouent sur une scène impro-
visée devant des villageois et des paysans. Il s’agit peut-être d’un projet d’illustration 
ou d’invitation, tant l’encadrement est raffiné.

This drawing by Luc-Olivier Merson is, like all his artwork, dreamy and sophisticated: 
a herd of peasants from Antiquity are assembled to watch the dancers and actors of 
the comedy playing on a provisional stage. It may be a project for an illustration or an 
invitation, as the framing is quite sophisticated.
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Pierre-georges Jeanniot   
Genève 1848 - Paris 1934

Oh! La lutte sera rude, illustration pour Le dernier jour des Qui & des Que
Oh! The Fight will be rough, illustration for Le dernier jour des Qui & des Que

Mine de plomb, plume et encre de Chine, rehauts de blanc
Signé Jeanniot en bas à droite
Graphite, pen and India ink, heightened with white
Signed Jeanniot lower right

207 x 145 mm (8 1/8 x 5 3/4 in.)

Cet amusant dessin d’un homme se débattant contre une volée de livres ouverts est 
préparatoire pour une illustration de la préface des Contes sans qui ni que (1886) 
d’Henry de Chennevières, pamphlet contre l’habitude en littérature d’user et d’abuser 
des pronoms relatifs « qui » et « que »1. Un des ouvrages au premier plan indique que 
le naturalisme est l’une des premières cibles.

This amusing drawing of a man struggling against a flock of flying books is preparatory 
for an illustration of the preface to his Henry de Chennevière’s Contes sans qui ni que 
(1886), a pamphlet against a bad habit in literature of the excessive use of relative 
pronouns1. One of the books in the foreground indicates that Naturalism is one of the 
first targets. 

1 Henry de Chennevières, Contes sans qui ni que, Paris, L. Frinzine, 1886, p. 51.
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edouard-henri avril, dit Paul avril 
Alger 1849 - Le Raincy 1928 

Le peintre Monticelli à son chevalet
Painter Monticelli at his easel

Mine de plomb
Signé P. Avril en bas à gauche, situé et daté Auriol 7bre 1874 en bas à droite 
et inscrit Le Peintre Monticelli en haut au centre
Pencil
Signed P. Avril bottom right, located and dated Auriol 7bre 1874 lower right, 
inscribed Le Peintre Monticelli upper centre

248 x 188 mm, encadré (9 3/4 x 7 3/8 in.), framed

Ce sage portrait du peintre provençal Monticelli est surprenant de la part de Paul 
Avril, plus connu pour ses illustrations érotiques. Les circonstances dans lesquelles les 
deux hommes se sont trouvés ensemble à Auriol en 1874 sont inconnues, mais l’oc-
casion révèle en Paul Avril un fin portraitiste.

This sober portrait of Provençal painter Monticelli is surprisingly performed by Paul 
Avril, best known for his erotic illustrations. The circumstances in which the two men got 
together in Auriol in 1874 are unknown, but this occasion reveals Paul Avril‘s talents 
as a portraitist.
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M. le Bedier
Actif à la fin du XIXe siècle

Un jeune matelot assis dans un port
A Young Moorish Sailor seated in a harbour

Mine de plomb et aquarelle
Signé et daté M Le Bedier 1882 en bas à droite 
Pencil and watercolour
Signed and dated M Le Bedier 1882 lower right

250 x 220 mm (9 7/8 x 8 5/8 in.)

Cette rare représentation d’un mousse ou matelot, assis dans un port sur des ballots 
appartenant aux comptoirs français, révèle le talent d’un artiste aujourd’hui inconnu, 
probablement local, peut-être même simplement amateur.

This rare representation of a ship’s boy or a sailor, sitting on sacks of the French colo-
nial factories in a port, reveals the talent of this artist, very little known today, who is 
probably a local or even an amateur.
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henri-JosePh harPignies
Valenciennes 1819 - Saint Privé 1916 

Les petits voleurs de pommes
Little Apples Thieves

Aquarelle, mis au carreau à la mine de plomb
Signé, daté et dédicacé 
h f Harpignies. Hommage à Mademoiselle Rose Maireau 1904  en bas au centre
Watercolour, squared in pencil
Signed, dated and dedicated 
h f Harpignies. Hommage à Mademoiselle Rose Maireau 1904 lower center

330 x 194 mm, encadré (13 x 7 5/8 in.), framed

Cet amusant dessin, plutôt tardif dans la carrière de l’artiste, prouve son attachement 
aux scènes de la vie rurale, observées pendant ses travaux de peinture de paysage. 
Rose Maireau, à qui est dédicacé ce dessin, était la compagne du peintre François 
Louis Français qui l’a représentée à plusieurs reprises, notamment en train de lire, 
assise sur l’un des fameux rochers de la forêt de Fontainebleau. Elle était elle-même 
graveur.

This amusing drawing created rather late in the artist’s career proves his affection to 
rural life scenes that he could observe while working on landscapes. Rose Maireau, 
to whom the artist dedicated this drawing, was the companion of the French painter 
François Louis Français, who depicted her several times. In particular he made a lovely 
painting in which she is reading seated on one of the famous rocks in the forest of 
Fontainebleau. Rose Maireau was herself an engraver.
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edouard-François zier 
Paris 1856 - 1924

La Soprano dramatique Lucienne Breval dans le rôle de Salomé
The Soprano Lucienne Breval in the Role of Salome

Mine de plomb, lavis gris et noir, gouache blanche et estompe
Signé Ed. Zier en bas à gauche
Pencil, grey and black wash, white gouache and stumping
Signed Ed. Zier lower left

362 x 297 mm (14 1/4 x 11 3/4 in.)

Peintre et illustrateur, élève de Jean-Léon Gérôme, Edouard-François Zier représente ici 
la tragédienne Lucienne Breval dans le rôle de Salomé. La première de cette tragédie 
lyrique écrite en 1891 d’après un poème d’Oscar Wilde eut lieu à Paris au Théâtre 
de la Gaieté, en 1910. Lucienne Bréval, l’une des tragédiennes les plus célèbres de 
son époque, interprétait le rôle de Salomé. On reconnaît son visage et son costume 
sur plusieurs photographies d’époque. Zier représente la toute dernière scène, alors 
qu’Hérode, horrifié par le baiser macabre de Salomé, donne l’ordre à ses soldats de 
la tuer.

In this drawing, the painter and illustrator Edouard-François Zier, a pupil of Jean-Léon 
Gérôme, represents the actress Lucienne Breval in the role of Salome. The premiere 
of this tragic opera, written in 1891 to Oscar Wilde’s play, was held in Paris, at the 
Théâtre de la Gaieté, in 1910. Lucienne Bréval, one of the most celebrated tragedi-
ans of her time, played the role of Salome. We recognize her face and costume on 
several photographs of that period. Here, Zier depicted the last scene, when Herod, 
horrified by Salome’s macabre kiss, orders his soldiers to kill her.
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riCCardo Pellegrini   
Milan 1863 - Crescenzago 1934 

Un « bravo » ouvrant une porte
A “bravo” opening a door

Plume et encre de Chine
Signé et daté Riccardo Pellegrini 1909 en haut à gauche
Pen and India ink
Signed and dated Riccardo Pellegrini 1909 upper left

293 x 462 mm, encadré (11 1/2 x 18 1/4 in.), framed

Originaire de Milan, Riccardo Pellegrini travailla en Espagne et illustra Don Quichotte 
et Gil Blas parmi d’autres romans picaresques. Ici, c’est un passage du roman d’Ales-
sandro Manzoni, I promessi sposi (première édition en 1827) qu’illustre ce dessin. 
Il s’agit de l’un des bravi du roman, appelé il Nibbio (le Milan). À l’époque de la 
réalisation de ce dessin, le roman de Manzoni connaissait un regain de notoriété : 
en 1908 il avait été adapté au cinéma par Mario Morais pour la première fois et en 
1909 il fut publié aux Etats-Unis chez P. F Collier & son (Harvard Classics). 

A native of Milan, Ricardo Pellegrini worked in Spain and illustrated Don Quixote 
and Gil Blas among other picaresque novels. This drawing illustrates a passage from 
Alessandro Manzoni’s novel The Betrothed (first published in 1827). Here is one of the 
“bravoes” (thugs) of the novel, called Nibbio (kite – the bird). At the time of completion 
of this drawing, Manzoni’s novel was enjoying renewed notoriety as in 1908 it was 
adapted, for the first time, to film by Mario Morais and in 1909 it was published in 
the United States by P.F Collier & son (Harvard Classics).
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Charles Jouas 
Paris 1866 - 1942
 
Hommage à Eugène Delacroix 
Tribute to Eugène Delacroix 

Plume et encre de chine
Signé Ch. Jouas en bas à droite 
Pen and India ink
Signed Ch. Jouas lower right 

557 x 392 mm, encadré (21 7/8 x 15 3/8 in.), framed

Probablement destiné à un ouvrage en hommage à Eugène Delacroix que nous 
n’avons pas retrouvé, cet agréable dessin évoque les plus grands chefs-d’œuvre du 
chef de file du romantisme français. Charles Jouas fut l’élève des peintres Isidore Pils et 
Henri Regnault mais fit une carrière intéressante dans l’illustration de livres. Il travailla 
souvent en étroite collaboration avec l’éditeur Beraldi, marié à une parente de De-
lacroix, et le graveur Henri Paillard, lui même passionné par l’orientalisme. C’est sans 
doute dans ce contexte artistique qu’il faut situer ce projet.

Probably created for a book in tribute to Eugene Delacroix that we have not found, 
this lovely drawing evokes the most important works of the leader of French Roman-
ticism. Charles Jouas was a pupil of the painters Isidore Pils and Henri Regnault but 
made a remarkable career in book illustration. He worked frequently with the editor 
Beraldi, married to a Delacroix’s relative, as well as collaborated with the printmaker 
Henri Paillard, fascinated by Orientalism. It is probably in this artistic context that this 
drawing can be placed.
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Claude-ÉMile sChuFFeneCker
Fresne Saint-Mamès 1851 - Paris 1934 

Paris, les quais de la Seine
Paris, on the Banks on the River Seine

Crayon
Cachet de l’artiste en bas à droite
Pencil
Stamp of the artist lower right

191 x 157 mm (7 1/2 x 6 3/16 in.)   

Ce très joli croquis d’observation semble avoir été pris sur le vif, au cours de d’une 
promenade parisienne de l’artiste. L’artiste, célèbre entre autre pour avoir été à l’ori-
gine de la rencontre entre Paul Gauguin et Emile Bernard, était très attaché au dessin 
classique qu’il enseignait au lycée Michelet de Vanves.

This nice observation sketch seems to have been made on the spot, during one of the 
artist’s Parisian promenade. This painter, who was known, among other things, for 
introducing Paul Gauguin to Emile Bernard, was very attached to classical drawing 
that he taught at the Lycée Michelet in Vanves.
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luCien ott
Paris 1872 - Villeneuve-Saint-Georges 1927 

Paysage de Bretagne 
Landscape in Brittany

Gouache sur papier
Signé Lucien Ott et cachet d’atelier en bas à droite 
Gouache on paper
Signed Lucien Ott and atelier’s stamp lower right

445 x 557 mm, encadré (17 1/2 x 21 7/8 in.), framed

Grand dessinateur encore assez méconnu malgré une exposition en 2002 à la gale-
rie Amicorum (Paris), Lucien Ott fut capable de se nourrir des modes de son époque, 
parmi lesquelles le goût pour la Bretagne et le Japon, sans jamais se défaire d’une 
sens authentique et personnel du dessin. Ses paysages rappellent parfois, par leur 
lumière et leur composition, ceux de l’artiste Henri Rivière avec lequel il séjourna en 
Bretagne entre 1898 et 1900.  La Première Guerre Mondiale révéla en Ott un talent 
de portraitiste d’une intensité et d’une vérité rares.

A great draughtsman, still poorly known despite an exhibition in 2002 at gallery 
Amicorum (Paris), Lucien Ott was able to absorb fashionable trends of his time such as 
the taste for Brittany and Japan, without ever parting from his personal authentic sense 
of drawing. By their light and composition, his landscapes sometimes recall those of 
his fellow artist Henri Rivière, with whom he sojourned in Brittany between 1898 and 
1900. The First World War later revealed Ott’s powerful talent as a portraitist, both 
intense and truthful.
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raoul duFy
Le Havre 1877 - Forcalquier 1953 

Partition de musique avec un violon
Music Partition with a Violin

Plume et encre brune
Inscrit et signé le violon d’Ingres / Raoul Dufy en bas au centre et avec inscriptions 
Pour Olivier Gilles / Do do l’enfant dort en haut au centre
Pen and brown ink
Inscribed and signed le violon d’Ingres / Raoul Dufy lower center and with inscriptions 
Pour Olivier Gilles / Do do l’enfant dort upper center

151 x 194 mm, encadré (6 x 7 5/8 in.), framed

À la fois dessin et autographe, ce joli petit croquis évoque avec poésie Ingres d’une 
part, dont Raoul Dufy admirait beaucoup le dessin, et la musique d’autre part, qui fut 
importante pour lui toute sa vie comme en témoignent ses nombreux tableaux à ce 
sujet. Sa main est identifiée avec certitude dans le dessin du violon, la signature et 
l’inscription le violon d’Ingres, moins sûrement dans la partition. Quant à la dédicace, 
elle n’est pas de lui. Ce croquis rappelle incontestablement ses deux versions du Vio-
lon rouge de 1949 et de 1966.

Artwork and autograph, this lovely little sketch poetically evokes Ingres, whose draw-
ings Raoul Dufy admired, and music, that was important for him throughout his life, 
of which his numerous paintings of instruments provide evidence. His hand can be 
identified with much certainty in the violin, the signature and the inscription le violon 
d’Ingres, but with less certainty in the scores. As for the dedication, he positively did 
not make it. This sketch obviously recall his two versions of Red Violin made in 1949 
and 1966.
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louise Janin 
Durham 1893 - Meudon 1997

« Cosmogramme » noir, blanc et gris
Black, white and grey “cosmogramme”

Aquarelle et gouache
Signé L. Janin en bas à droite
Watercoulour and gouache
Signed L. Janin lower right

210 x 257 mm, encadré (8 1/4 x 10 1/8 in.), framed

Née aux Etats-Unis, Louise Janin fut l’élève de William Chase mais son parcours ar-
tistique fut très influencé par un long voyage en Asie en 1915. Après une première 
période orientaliste d’inspiration hindoue, elle rencontre Frantisek Kupka en 1926, qui 
la détermine à quitter la figuration pour l’abstraction puis elle adhère au musicalisme. 
Dans les années 1950 et 1960, elle explore, comme dans notre dessin, des thèmes 
cosmogoniques et expérimente la technique du “marbling” ou “chimie dirigée”. Utili-
sant la fantaisie flottante des pigments à la surface des liquides, elle crée ses “cosmo-
grammes”. Le résultat n’est pas sans rappeler les “pierres de rêve”, chères à ses amis 
surréalistes. Louise Janin était aussi écrivain et poète.

Born in the US, Louise Janin was a pupil of William Chase, but her artistic career was 
greatly influenced by a long trip to Asia that she took in 1915. After an initial orien-
talist period of Hindu inspiration in 1926 she met Frantisek Kupka, who persuaded 
her to abandon figuration for abstraction and she then adhered to musicalisme. In the 
1950s and 1960s, she explored, as in our drawing, the cosmological themes and 
experimented with the technique of paper marbling, or chimie dirigée (guided chem-
istry). Using the floating fantasy of pigments on the surface of liquids she created her 
cosmogrammes. The result is reminiscent of the “Chinese painting stones”, dear to her 
surrealist friends. Louise Janin was also a writer and poet.
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Marius Fernandez
Né en 1959

Gestuelle
Gesture 

Acrylique et encre de Chine sur papier Canson
Acrylic and China ink on Canson paper

650 x 500 mm, encadré (25 9/16 x 19 3/4 in.), framed

Diplômé des Beaux-Arts de Paris, Marius Fernandez a pour matière de prédilection le 
papier et la terre. Depuis plus de 30 ans, il pratique le dessin avec passion, en marge 
de sa production de céramiste. Si celle-ci est très  prisée des décorateurs, sa produc-
tion graphique conserve un caractère intimiste, comme une gymnastique de la main 
et de l’œil. Quotidiennement, Marius couche à la surface du papier ses gestuelles 
qui évoquent le flux et le reflux de la mer dont il est un inlassable observateur ou qui 
explorent le mouvement et l’élaboration d’une texture par la répétition. Le vocabulaire 
de l’artiste  se compose de formes répétées, accumulées, qui scandent l’espace de la 
feuille et lui donnent du relief ; elles rappellent parfois sa fascination d’enfants pour les 
plateaux de coquillages qu’assemblaient ses parents, écaillers.

Favourite materials of this graduate of Fine Arts School in Paris are paper and soil. 
Over 30 years Marius Fernandez has been practicing drawing with passion, along-
side his production of ceramics. While the latter is greatly appreciated by designers, 
his graphic production retains its intimate nature, like a daily gymnastics for hands and 
eyes. Day after day, Marius lays his gestures to the surface of the paper. Some evoke 
the ebb and flow of the sea tides that he can observe tirelessly. Others conduct the re-
search on movement leading to the creation of a texture by repetition. The vocabulary 
of the artist consists of repeated, accumulated shapes that punctuate the limited space 
of a sheet and give it certain volume; they sometimes recall his childish fascination for 
the trays in which his parents, oyster sellers, amassed the shells.
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xue sun
Née en 1980

King Bird (2014)

Aquarelle sur papier
Watercolour on paper

560 x 380 mm, encadré (22 7/16 x 14 15/16 in.), framed

Née en 1982, Xue Sun a d’abord appris la peinture à l’huile à l’Institut des arts de 
Ji Nan dans la province de Shandong, Chine. En France depuis 2003, elle a étudié 
à l’École nationale supérieure des beaux-arts de Paris dont elle est sortie diplômée en 
2008. C’est là qu’elle a découvert la sculpture et le travail de la terre, aujourd’hui 
son principal mode d’expression. La Cité de la céramique de Sèvres a récemment 
présenté un ensemble de ses dessins à l’aquarelle en même temps que ses sculptures 
de porcelaine, grès et faïence (Dérèglement des espèces, février-mai 2014). Cette 
exposition a montré le caractère éminemment personnel de son travail et son indé-
niable poésie, à la fois grave et malicieuse. La technique et la finesse de la touche 
qui caractérisent le travail de Xue sont au service d’un univers étrange et onirique, de 
métamorphose et de symbiose.

Born in China in 1982, Xue Sun first studied oil painting in the Arts Institute of Ji Nan 
in the province of Shandong. She settled in France in 2003 and studied in Paris at 
the École Nationale Supérieure des Beaux-Arts de Paris from which she graduated 
in 2008. There, she was introduced to sculpture and clay modelling, which soon 
became her favourite medium.
In 2014 the Cité de la Céramique in Sèvres showed a selection of her sculptures in 
clay and porcelain together alongside some spectacular watercolour drawings. The 
exhibition showed the breadth of her imagination, at once poetic and witty. With her 
beautiful technique and fine touch, Xue Sun has forged her own vocabulary, combin-
ing naturalistic observation and oneiric distortion.

67





140

Christelle tÉa
Née à Créteil, en 1988 

Portrait de Pierre Bergounioux 
Portrait of Pierre Bergounioux 

Encre de Chine sur papier Canson 224g/m2
Signé et daté Christelle Téa, 10.XII.2014 en bas à gauche 
India ink on Canson paper 224g/m2
Signed and dated Christelle Téa, 10.XII.2014 lower left 

650 x 500 mm (25 9/16 x 19 3/4 in.) 

Diplômée de l’École nationale supérieure des beaux-arts de Paris en 2015 avec 
félicitations du jury, Christelle Téa dessine à l’encre de Chine des lieux, des gens, ou 
encore des gens dans des lieux. Elle a réalisé entre 2014 et 2015 une série de plus 
de 70 portraits qui présentent comme ici le modèle dans un espace qui lui est intime, 
chambre, bureau ou salon. Elle n’efface ni ne rature et ses dessins, réalisés en plu-
sieurs heures d’un seul jet, témoignent d’une totale immersion dans l’objet représenté 
qui, réciproquement, captive le spectateur. Ses portraits, à la fois analytiques et naïfs, 
rappellent la phrase de Gary Winogrand que Christelle aime à citer : « Il n’y a rien 
de plus mystérieux qu’un fait clairement décrit. »

Christelle Téa graduated from the École Nationale Supérieure des Beaux-Arts (Paris) 
in 2015 with honours. She draws places or people, or else people in the context of 
places, with India ink. Between 2014 and 2015, she performed a series of 70 por-
traits which all place, as this one, the model in its intimate space, like a bedroom, an 
office or a living room. She never rubs nor strikes out while drawing, working for sev-
eral hours in one go. Her drawings show a total immersion in the object represented, 
which, in turn, captivates the viewer. Her portraits, both analytical and naive, recall 
Garry Winogrand’s words that Christelle likes to quote: “There is nothing as mysterious 
as a fact clearly described.”
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